
Tout récemment, lee idée» ee mbdifient 
de nouveau ; ce sont lee navire» monstres 
qui l’emportent. On met en chantier le | 
“Sicilia,"’ a Vénise. le " Re Umberto," 
it Castellamare. la “ Sardaigna, à la

PARLEMENT PROVINCIAL CARTES PROFESSiuSM.LESTOUT H0MM2 LOTERIE NATIONALE DE COLONISATIONm. j. oobman, ll.b.,
prù èi'a^Vil*li\L" 1*1*1 .'■rV * c*i*^ (Successeur ie L. A. Olivier)

e . , , lin i Avecait Sslliclleer, llslalre. Etc.,
Spezzia. On conserve lee canons de 110 QuBBK» 30. «• T«-«e. Maixi'** a- r*u‘- A r*».».

iw déplacement* *onf à UMnM-0,*t.>h«» , oi„
X3,:t00 tonneaux pour le " Ik I ."ber,.. L.|l0„0r.ble SHE1IYN. eu réponse . SSr'SUyïriKÎ.V.-VV" - '■ OTTAWA Ont

et le “ Sicilia, avec des machines de 10, ; M. Champagne, dit qu'un montant raison- •••*!.«i«»e dan» . .te •• - '
600 chevaux , et pour le Sardegna, ‘ j claîé^ouTdoiYavoirlt'eu a$toDtreàl.Pet Que ee servant#autre *i»*c <i - N . ■M»pdn||fft|| MudflUftH & HfllWlirt
13,800 tonneau* avec de* machines de 22. I ve crèdii sera porté au budget merrejlloyeet - en ■■•■e ° ’ ' Ü,üui#« NllvOOuglll, ’laCOOllgall DPICfluil

L'honorable M. HuYNN demande copie ch. s i • . icux • t >a e ■.•■••• <"» •« -J- avocats, mmxtbeüh», ::Tr.,
du rapport de M. ( harles l^bel.concernant i„ force i i* Piu noi» e *«»«#• rt- ■•-ne
le» dépenses pour les travaux décolonisa tr-lsnn l>sv»t m , -i ■ ■ n Oaierle et «èoebee
lion à Uaspé. m»!n" «T ' , « ■ ’. • SCOTTISH ONTARIO VHAMMR8. Ottawa

l.e premier mimsire «léclare que ces tra 9 " -• ""«»• -------
* ont «-te laits d une maniéré très sali* Vf *' «»*!Sï!L- pl-ll, ,e e » ,,* 1 Ho*. W. .Macdovoai.l, N. A. BKLOOt BT. LL.M

faisante a (iaspe, et non pas comme duos , ,r ,, ,,„ent pour «t# . «-m   $ . ■■ e a.n Frank M. Macdouoall.
d'autres comté*. garantie. Notre epr n ** ' e « *r *• •••*

L honorable M. McSHAAE parle dan* le e# nfsilt b po.;- . «•». A D/t»vs/\r»
iii.-m"Ken,. .1,,i. %y uara et ixcmon

,. «. IISMAKUISÜ de.,mode un rapport j jj 1 ° T "^',.'7.
Indiquant le montant reinla.urs,- au foud» ; dv T.'.’io ............ .. u
d'emprunt municipal depuis le 1er mai ,
Ihh7.— Adopté. : | ***-****

M. DESJARDINS demande copie d'une , j An., « A - n »-Ti au

il fiPfOiviPT ON
.le suis en faveur de lu conversion de la wUliUullil llwll

dette publique, dit le député de Montino- 
rency, mais.ie ne sais pas si le gouverne
ment provincial a le pou voir de convertir 
cette dette.

L'honorable M. MERCIER répond que 
le gouvernement a certainement ce pou 
voir et qu'il ne convient pas de soulever 
des doutes n ce sujet, à cette phase rte 
la procedure.

L'honorable M. MERCIER propose que 
mardi, la chambre se forme en comité allu 
de discuter la question du fonda des ecoles 
primaires.

La chambre se forme en comité allu de 
discuter le bill concernant l’hvgiene publi 
que, puis Je comité rapporte progrès. Cette 
question sera discutée de nouveau lundi.

I .a chambre se forme en comité aim de 
discuter le bill pour remettre en vigueur 
la charte de la compagnie du chemin de 
fer des Comté* Unis et pour prolonger le 
delai accorde i«oui la construction de ce 
chemin.

1. honorable M. MERCIER explique que 
ce bill a été adopté par l'Assemblée légls 
lative, l'année dernière, mais que, oar 
inert ver tance, il n'a pas été soumis auCon

de M. le curé A. La bel léASSKM HL K K L li< II8L ATI VK Sous le patronage

LF DOUZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE
e=â MERCREDI, 20 JUIN 1888, A 2 HEURES P.M.

1900,000Valeur des Lots,
800 chevaux.

L’Italie n a pas été suivie par les autres 
nations, dans cette voie des navire»gigan
tesques, qui offre bien des inconvénients . 
ils sont plus difficile» a manier ; leur évo
lution est plu» lente, ce qui serait un grand 
désavantage pour la lutte avec I éperon 
on en a un moins grand nombre ; la duré«i\ 
<le la construction est très longue. Ainsi, 
bien que l’Italie ait peu de marine, que la 
plus grande partie de son budget soit con 
sacrée aux constructions neuves, puisqu'el
le a peu de bâtiments en commission, ou 
on réparation ou en escadre , bien qu elle 
ait adopté le travail à la tâche, elle met 
plu» île dix ans à construire ces grands 
navire» ; “ 1 1 talus "conçu eu 1*14, n'est 
achevé que depuis 1 année dernière. Le 
“ Le panto ' ne l’est pas encore. Elle n’a 
donc sur ces dix grands navires qui com 
posent sa Hotte cuirassée que trois navires 
qui soient terminés et armée le “ Dui- 
lior," le “ Dundolo et “ 1'Italia.

ÀNous ii avons pas l’intention de discu
ter ici la valeur comparative de la flotte 
italienne composée d'un petit nombre île 
grands batiments, constituée sur des prin
cipes particuliers et de la Hotte française 
qui compte un plus grand nombre de bâti
ments, moins gros, mais mieux protégés . 
nous ne voulons que mettre en évidence 
cette différence qui ressort surtout du ta
bleau que voici

} $1.00 It Billet 
! S cts le Billet

. . *00,000 
n immeuble de - 3.000

Valeur de* Lots, 
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Martin OU ah a- C. R.

McIntyre, Lewis & Code
Avocats. Solliciteurs et Notaires

Attention tout# spéciale donnée anx affa 
commercial es.

bureau : Au-dessus de la Banque des Mar
chands, Ottawa.

Argent à prêter sur propriétés foncières.
A. F. Mi INTVRE. Solliciteur de la Banque de i 

Montreal.
J. TRAVERS LEWIS. Solliciteur de la Ban ! 

que Union.
R- U. CODE. 28-1-88

«
illal

E. P. Limon

'Cette maladie affreuse, qal durent tan 
d'ann-'ee n Semble délier la sclenra des 
roHlleurs physicien» qui 

I rien pour en armer tes progrèi nen pour 
la diminuer, rlep pour la gue I . Mainte 

I nrB' ce n'i e1 plui une ma. . La im-ur b e 
malgré q i elle -oit coud.imnée P->r que! 
que* inédeefne. la sanu- peul i-m ore cire 
recouvré • par lempioi de NOS U KM K? ' IC-t 
Ile sont doux p-jur lee uiem » ■ s le* 
poumon' gu il» u Affectent pai m Igvé 
qu'ils soiout eoftammcS •! euipol— -née 
parles ravage* de celle en.elle maladie 
en même temps qu'Ue «dii* i Sut le» :*u 
leurs et lee briUemen e de pelirine oui i#- 
compagnent livarlaWemeal la eoa«emp- 
'len. Prix».

4 l|lne <onnaiH-alen.

PI
5*»I

:si

16GEo. McLAüRLN, L. L B. h!
f=AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elglu, Ottawa.
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j !,j. ir*. FISHER
AVOCAT. SOLLICITEUR. En. ùï

rr.ixTVKE rot a i.t:a i ui.% i:i x
Cw célèbr «e feln' :re* ni sonl p ie nul: bl •• : 

la sauré. No ib eu .iv, u» In cuulvurs su; va t s, 
et lee pl le bi-liee u , m e ilej e.idvnt tic la , va
leur due cheveux; o •*, t>; un roncé. b. un

E SSa | McVeity & Henderson
Comp gn edorem de-leTorouto. 0-on'o.Uut. { AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc

tlneime'.ue voui 
l,e No n donne au

Agent pour la Cour Suprême, le Parlement e 
* I le» Départements Public».

Scottish Ontario Chambers. Ottawa On
l! bill

adopté.
Il est 

I’OPPOH
quêtes.

Plusieurs bill» privée sont lu» pour la 
seconde fol», puis, à 5.1 h hr* la chambre 
e»t ajournée a lundi.

est lu pour la troisième fois et

convenu entre le gouvernement et 
ition qu'on ne recevra plus de re

mâspuUéplwulneiit

l'oiineaux l'oiiiieau*
Italie 1U 123.UUU 158,300
France .32 238,OUU 7.400
Angleterre . 41 343,000 7,HOU
Russie 0 68,000 7,550

Ce tableau est significatif ; il montre 
combien la Hotte de l'Italie diffère du 
celles des autres nations maritimes. A-t- 
elle tort ou raison I Une guerre seule 
pourrait le montrer ; et nous ne croyons 
pas que ce genre de démonstration nous 
suit fourni d'ici a longtemps.

i:l Article* île Toilette !A,,nu 11 sïïLcK®” w
pirfaiicment «ni.s m.
U fralelieur de /* vu 

re e c uel m e pu i"r n on qui n air- L. , *
I» i e tu et dont voua pou'ifs vous servir . ,i 
que p.-r.sonae s"vn n,«.-r;o;ve. I*. iv, 4I.2.V ,'o J

Ei:ûvEiISTEWART, CHRYSLER i GODFREY
mre -nr la ligu 
!<•» i u.;he* ■•* r 
dl.-par ,n ri l 
iti»l. ri ire ,e

si!
“SiScottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont assami v SX

AÈ TKM1SKAMIN6
! Taylor McVeity. Geo. F. Hinderson.

GRANDE VARIETENo 1^ ( m -p ir ;t e 
I r x. rl :s. Nu lit fa t 
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AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents peur la'Oour Suprême et le Parlement.

.JOHInPM TA88K

Brochure «le 20 pages in-tio
10 oie L'EXEMPLAIRE

CHAPEAUXChambres Union, 14 rue Metcalfs. Ottawa, Ont
. .. . NolSCv no prop irai mu

n i r von.-, rver le ■ u veux oui »'ur 
, i -1.. ^Compagnie de ruiné-l °Bïi 1 WAHT F. H.

J. J. UODKKMY
ChryslerMcLeod Ste l’ItAXCAIS.

ANGLAIS,

AM LH! GAINS et
CANADIKNS, Ivlv.,

W. J. CODEFRUVLNCE DE QUEBEC ■ 9 •?-t nno pr p i a ion 
dêavloppi-l. * u u v unes 

• lee |il - proporn ■ i
nui iinii t-, t uoile i- ■
Prix *&• ' 'dp m I e rv 
Toiuntu. Un1.

.Ualnili * îles U nimex _ ,. —

b2trf,:izur.’. .-r:,‘-vrate Bradley * Snow
auxque' ■ » ex tenu - nv - t e*. I e ■ mede- 
en e le-pin émiiv vo.iim nident i uepré- 
paratiiui cmame m •• " de um plus v .icncv*.
Frix S'i.tH la bouiiu 111;, g-nu de ismè-les
de Torimto. Toron h . 1 h.

et ex'.u.o | 

. , . . ni .lll/llle.
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Avowal. MelHeileur. Me.

Sc'ittish Ontario c'mambehh, Ottawa. OUT. 

-----ARGENT A PRETER -—

r,Ku teille au Bureau du CANADA
Q! EBKU—Un regrettable acci 

arrive lundi de la semaine dernivre ; un 
jeune homme bien connu de Chicoutimi, 
Philippe linbeuu, s'est noyé eu travaillant 
au lloltage des billots de M. Edouard Le 
mieux sur la riviere Blanche, a l'emlioii 
cliure du lac Sotogoma. Un de freres du 
l'infortuné s est noyé, il y a quelques un 
nue#, et uu autre, croyons-nous, a été tue 
dans uu chantier de l'Ottawa.

Le corp# n'a pa* été retrouve.
l’HAMIiKVILLE — La fonte de# neiges 

et une pluie ballante ont causé une grande 
inondation a la station de Saint-Léonard, 
N.B. la semaine derniere. lat* eaux de la 
riviere Saint .lean ont débordé et ont mon 
te autant, sinon plus, que Vannée 
derniere. Le chemin a la Rivière Verte 
et a la Grande Rivière a été inondé, et on a 
été deux jour» sans avoir de malle*. Le 
train du Grand Sault a été obligé aussi de 
rebrousser chemina Powers Brook, où II y 
avait plu# de deux pieds d'eau ver# lu puni. 
Le moulin a vapeur à Van Buren a été 
inondé ainsi que celui de Murchie à Ktl 
ntundston.

Au Grand Snull.lacrue de la rivière prin
cipale et de# autruseété aussi forte qu aux 
inondation» de l’annec derniere. Durant 
deux jour# il n’y a pa# eu de communica
tion par chemin de lur entre les parties du 
nord et du #ud. La voie furrve a etè inon
dée en divers endroits. La diligence d’An 
dover a apporté les malles qui étalent deux 
îour# en retard.

ident est

PAS DE COUTER GRATIS ! JOSEPH COTEgoûter subtantiel et » bon 
marché.

Ata is n n bon
Veml AVOCATS. SOLLICITEURS pou» la COUR 

SUPREME. NOTAIRES, Etc. 
h. A. Bradley.

114------ It VK It 1 DEA U--------114
OTTAWA.Quand vous cle* pressé, vous ne tlc.iirez pu» 

Htlcndro. toute») prél a punir de 11 lire. n.ni.. 
juaquau soir. Une bonne *#»iéier de soupe, 
viande», chaude» ou froides de louie» sorte». 
Salade» on grande variété, lune spécialité.)

C'est pour I accommodai ion de» marchands et 
des commie et le public en général. C'est le 
repas le plu» succufant que vou» pouvez vous 
procurer dans la ville et nu plu* bu» prix que 
n'importe ou. Venez à V ■•International Hotel."' 
sur la rue George et jugez, pur voue même.

J. W. LANCTOT, Prop.
UEO. NICHOLSON, Restaurateur.

A. T. Snow.

NOUVEAUX MEUBLESr.l" ", r.K .1.1 -IM- r„«e.l,« Argem B pretor , y
lupvieurex" i - gleergoc'.alatnnxisle, boureeren aucun temps, 

la mniui-ou lou n». itecoinman i— e par dei ___________________________ ____ _— ■ ■ ■ ■

GUNDRY & POWELL
Compagnie de n m a- de Toron o. Imonio, Avocat», Solliciteurs, Etc.

avec privilège de

Venant d’etre reçusCour Suvrkmk kt le# 
KTKMENT#

Harem' ; 25 rue Spirls,ei face de l’Hotel Kassel
y.rthur W. Gundrj

AOKNTT POUR LANwvpalgtcel rh«im*tt*mw
Ouériwoii eertalne par Vu Mge du epéc-iUque 

No 11 U r mt aiinb ier U popularité de 
cette prêt' 'lion a uni efficacité. Prix, *1.00 
Çotnpagn.e d • fintlcs de Toronto, Toronto, HARRIS 8. CAMPBELLHOTEL CANADIEN F. C. Powell.

H'jDliliiS, kiüli iiU. Latrimovili.bVNT OCCUPE
W. O. McKAY Avocate, Nolllflleiir», üotatree, etc.

pour la Cour Suprême, le Par 
les Départements Public», etc.

— ARGENT A PRETER —

Bureaux : Scottish Ontario Chambers, Ottawa 
Kemptville, Ontario, 

noix# ueo.
Alex. C. Rutherford

Ce magnifique bétel vient d’être acheté par 
M. Joint Johnston, ox-propriûtairc du " Royal 
F;xchaitgc. "

Ijô» repas sont servie a toute heure, a la carte 
système européen, cl «ou»la aurlnteudenced un 
cuisinier français de ptumicre classe.

Vins, claret, sautorne, champagne et liqueurs 
de première qualité.

Cet établissement vient d'être meublé A neu 
le# chambrée sont spacieuse» et des mieux a 
rée», faisant face au parc t Majora Hill).

Lcntrée privue eut »ur l'axenue McKeueiv et 
Ventrée générale du reataurant aux Nos 536 et 
538 sur lu rue Sussex.

JOHN JOHNSTON. Propriétaire

Notre nouveau dépôt de meubles, maintenant exposé 
à notre magasin, rue O’Connor, se compose du plu» bel 
assortiment de meubles pour salons, chambres à coucher, poul
ies bureaux, etc., etc.

Nous appelons l’attention particulière du public sur nos 
importations de

Importateur de Vins, Liqueurs. Cigares et Ta 
bac» ; aussi propriétaire de

“ L’HOTEL RICHELIEU ”

lenientAgents

Agents pour les Commerçants de Bols.
146. 44N et 450 me Sussex

John Ho
Àv,4-ÜS .îïïs
le* enfant» font leur» dent». Il loulugi- Immédiatement 
lee eoulîrsnce» de ces psuvree m-ilt*. produleant un

•grêeblc au goût. Il apalee l'enfant, Amollit ee» gen-

LEVIS—M. T. A. Moreau, conducteur 
hui- l'Intercolonial, a été l'objet d'nne bril 
lante dvmontration <le la part de* serre 
freine du Grand Tronc et de I Intercolonial.

M. Mo

ION 1)K8 marchand#ItRAtèKK DINKt

CHAISES ET BERCEUSES
LIN1UEN & COLE

Coiiptobles, t'ollecleurs et igeali Memniilciîn DE VIENNE, AUTRICHE 

Que loul le monde s’empresse de venir les veir-t*

Nos meubles sont les plus recherchés sur le marché ou 
ils méritent d’être vus de tous.

Nous avons tout récemment mis un nouvel engin dans 
notre atelier, qui nous permettra de remplir les ordres à l’en
tière satisfaction des acheteurs, et à des prix extrêmement 
réduits.--Un escompte libéral sera accordé ii tous les acheteurs.

Effets délivrés avec exactitude et entière satisfaction.

lorwau avait dei* rendu a #e# coin 
pagnon# de travail de# service# importants. 
Il fut un de# organisateur# de la Fraterni
té de# serre frein» B. of IL IL B., et réuwdt 
plu# tard a obtenir pour le# serre-freins de 
Vlniercolonittl une augmentai Ion dégages.

Four le récompenser, le# serrefreins de 
ee» deux voie# ferrées, au nombre d'une 

itaine, #e sont réuni# a sa residence et 
présenté une superlie montre eu or. 

reau qui ne «"attendait pa» a cette 
tration, eu a etc vivement surpris, 

était accompagne d'une adresse.
eut ses amis de cette 

t et de considération et 
er la soirée chez

NOS PILULES RKGUI 
r E8 I- RAM, AI8K8 sont

LATHI

N'• IO‘t Kl K Kl.tilN. OTTAWA
’livres ajustés et 

W. A. Cole

IRimasiÂtitoK'SSÏiSrs;
douleur-- ; assurent In régularité ; sont douce», 
agiéable» uu goiit et d'un excellent effet. Pa
quets envoyé» par la malle » l'abri de toute 
indiscrétion sur réception de *9 00. Toute 
correspondance est confidentielle. Adressez:

bskk:1" °* T,,,0*isTV»-

Isiyere ot defies collectés.
audités,

H. Linden

Dr FISSIAULTPOUR LA-------

Figure, les Mains, la Peau et le 
Teint en génurtil

Crème de Miel et d'Amende de Ilinde. 
Concombres et de Itoee# et Molode 

Un assortiment complet et nouvea 
cle» de toilette ci-dessus venant d'êtr

sr.
M. Mo 
demon 
l.e cadeau 
Il remercli

------DENTISTE-------

ton «les Kl lis RIDKAli et 81! SS K X
------OTTAWA-------L N. LOYERcia sincerem 

marque de reaper 
les invita ensuite 
lui.

Bref, tous ae sont séparés a une heure 
avancée, enchanté# d ime reception aussi

u des artiNouveau magasin de Vins, Liqueurs et Epiceries
No IRA, coin de» ruee Suaecx et Clarence.

Ottawa.
M. Loyer tient constamment a sou mage 

tout ce qui constitue la ligne d'epiceriea dans ee» 
moindre» détail». H osfiére par sa prompte at
tention et sa courtoisie envers le public, mériter 
une large part de patronage 21 II 87-la

Heures de bureau de 9 à 5 heures.

GEORGE COX
R. A. McCORMICKgénéreuse et cordiale.

La population de Levis a eu le bonheur 
dimanche matin, d'a#ai#ter a la premiere 
messe d'un des siens. M. l'abbe Albert 
(.’■ote, ordonne prêtre samedi matin. Le 
nouveau prêtre avait pour assistant M. 
l'abbe A. Gauvrvau, cure de Levis, et MM. 
le# abbé# L. G au v reau et A. Bégin, 
diacre et sou» diacre.

Pour cette joyeuse circonstance, 
avail revêtu se» plu* beaux ornemet

lai sermon de circonstance n été donne 
par M. VablféF. Dupuis du college de Lévis, 
Prenant pour texte. Introibo ail àltare 
Dei. ait deum gui bêtifient juventutem 
meant, l'orateur sacre, apres avoir parle de 
laplacqiie tient le jour de l'ordination dans 
la vie du prêtre, a tait voir le rôle qu'il 
joue dan» la société chrétienne. Ce mor 
ceau d'éloquence à été bien goûté.

Le chant et la musique ont 
stte solennité.

HARRIS & CAMPBELLLITOORAPHK, GRAVEUR.
CLICHEUR BT MEDAILLE U R
35 Kl K MkTCALFK,CHIMISTE BT DROGUISTE

RUE O’COïSr^OïtOTTAWA, Ontario75 RUE SPARKS
Fonderie de Hull CHS. DESJARDINScomme Près de In rue Sparks.Prescriptions pour médecins et familles pré 

aréew avec soin.
nication téléphonique Agent d'Assurance, et Courtier

Hotel ltiiRsell, No 26 rue Spark#
---- OTTAWA-----

Manufacture de VOITURES ï
MIOYALE 

LÊ VEILLE & MATH K

| .Le sous'ignu \ lent «le faire l'acquisition do la 
fonderie de Hall et est maintenant préparé A 
executor tou. os «orlced'ouvrages dans la ligue 
d# fonderie, pièce* légères on pesantes «le toutes

omm :

ÆFERRONNERIESd mviiaiiui», au php- bue prix.
M. Ui'.k'li • t uu la miiu- pr «tique qui a eu 

plusieurs aiinéosU'uxpeiieiice. et garantira tous 
es ouvrage» faits a soa etablissement.

Représente^la CITIZEN, départements du j I
pour plusieurs Compagnies Anglaise* j *

de premiere classe. ; •*-L'une des plus anciennes maison» commercla 
les de la vallée de l’Ottawa et dea mieux quali 
fiées sous le rapport des bas prix et de la qua 
lté des articles offerts en vente.

T. LAWSON j Capitaux rénni# : - - - $40,000,000 j
ry, Hull,
Rue George, Ottawa.

PROPRIETAIRES

Nous désirons informer le public que nou* avons fait l'acquisition du poste d'affaires de H.D 
THOMPSON, dans la branche de carroeeerie. plus spécialement voitures légères, tiulkey». etc. 
Etant arrivant de Chicago etdee autres villu» américaines non* a vous pulsé «le grandee connaleean 
ces «lans notre état, nou# sommes on mesure do garantir entière satisfaction. No ouvrier* sont 
tous des plus habile» et travaillent sous notre direction; les matériaux employée sont auee le» 
meilleur» que l'on puia»e se procurer et nas prix tre» bu*.

Attention spéciale et prompte a toutes commandes, tel 
pratique dans toutes lee branches de réparations.

Km* Hrewe and de Boyaux à incendies et 
espèce» de marchandises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention Immédiate.

*m~n. DeoJardinadoBue une attention 
i loHteepéeiale %nx affaire* d'iaanraurr

McDougall & Cuzneraussi et«* en
rapport avec ce

Aux l'eintres et m i’ublic en Général 
Tapisseries, Peintures, Huiles, Btc

N11AWEXEGAN Le» funérailles de 
Mme P. J Héroux. out eu lieu samedi le 
dix-neuf mai courant, à Shawenegan. au 
milieu d’un Immense concours de parents 
et d'amis venus de toute» le# paroisse» du 
comté et de la ville dea Trois Rivières.

Rarement, sinon jamais, on avait vu 
dans la paroisse de Shawenegan, obsèques 
aussi imposante*.

Le deuil était conduit par M. P. J. He 
roux, M. Adélard Héroux, frere de la dé
funte, M. le docteur !.. Jean Bautiste 
Heauchemiu. beau-père, ut Oscar Beauche- 
min, frère maternel de la défunte.

Le» cordon» du poêle étalent t 
MM, Philippe Gélinas, Géd 
marchand de Shawenegan,
Plourde, marchand de Saint Etienne, et 
Maxime Matteau, marchand de Saint Bar-
n*L?6

peine assez gra 
des assistants 
sympathl

La levée du corp* a été faite par M. 
l'abbé Chs Bellemare, curé de Shawenegan. 
I,e service a été chante par M. l'abbé 
Monde, vicaire de la paroisse de» Trois 
Rivières, assisté de MM. le* abbés Caisse, 
procureur du Séminaire, et Cloutier, cure 
de Saint Etienne, comme diacre et

L'absoute a été faite par M. l'abbé 
Houde. 1 «e chieur de l'orgue a chante la 

des morts harmonisée.
Pendant le service, des 

bres ont été chantés par 
riate Héroux, ecclealastiq 
défunte. Oscar Beeuchemi 
Plourde.

A I oltertolre.des membre# de la famille a 
chanté un cantique composé spécialement 
pour la circonstance, par une amie de la 
famille, Melle E. B. Larivière, dea Trois 
Rivières.

Knselgne de la grosse Tarriérc.

LAURfcNT DUHAMEL est le système que noue mettons en-----MAGASINS :------

Rue Sussex etrueDoke, Chaudière ETAL T> MARCHE BY

_______ _ JSï~ 56 BUE DALY - -19 ET 21 BUE STÏWABT
M. Duhamel ee fera un devoir de satisfaire lee i 
pratique* qui voudront bien l’honorer de leur ; 
bienveillant patronage 1 1287-88

Assortiment ce plet 
du marché d'Ottawa. KJe pose lee grande» vltree de ohaeeie 

I Plate Glaeef

ITAVIS i PATINS !
ealllericsot ferronneries, c'eat

Chez Thos. Birkett, 115 rue Ridea-n
grandeurs ; 1,000 Clochi-tte» oour elelg 
s-mêmes. <11187-1

Pour acheterESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD W. E. BROWN997, Rue Rideau. Ottawatenus par 
Rousseau, 
Ferdinand

| P. 8.-1,000 paires de Patins de tous prix c 
V unes etVêtements

Am Conditions les p'.u Famblis
A transporté son établissement au |

Nés 269 et 27Vne Wellington
Isidore Despatie

PLATRIER

141—RUE KING—141

ot de toutes les 
. vo> ez par vouMANUFACTURIER «T MARCHAND

MOULIN A PLANER D'OTTAWA COMPAGNIE MANUFACTURIERE BECHAUSSURES EN GROS !
église, dout tous les mure disparais 
nt sous des draperies de deuil, était à 

nde pour contenir la foule 
ani témoigner de leurs 
la famille des MM. Hé- B. B. BDDlf & QieManufnriurr de Tories, Chassis et Jalousies

DE MOUNT SHERWOOD
ee envers

ent «les plu., i-omolete «les ligne* 
suivante» constamment en mains : Porte», 
(’basais. Jalousies. Moulures. Planchers. Lettee. 
Douves. Itarrti-aiix, Hr#s c Poteaux d'eeca- 
lier», etc.

Tournage, 'léc-oupage « t -sùage cle toute» dee- 
« « ijitioii*. L'endioll * meilleur marché dan* la

aai oi • un (l.IMITEE)Où Voue ne 
choix, l'aesortim ETABLIE EN L’ANNEE 1N54. INCORPOREE EN L’ANNEE 1**3complet.

J'achète et je vende au comptant w 
de sorte que fe pui« vendre à meilleur 
que toute entre maison à Ottawa

uh-ment,
marché I HULL, P. Q.

!Condition» : An comptant «eelement |H. TiîACRRAY Propriétaire. 
Bureau, 2tl. Rue Sparks, Ottawa. Manufacturiers et Marchande en C>i*o#« de83118747OTTAWA

Connexion téléphonique. BOIS DE CHARPENTE
l’ortes, Châssis, Jalousies, lloiiUres, Ouvrages de llaiseis, tie, Etc, LieMAISON SA1NT-GË0KGK^ HôteLCanadaue, cou 

n et F 102 et 104 RUE Rideau

«Seaux, Baquets, Planches » laver. Boites et CaisneH d'ombolluge,Vine. Liqueurs, Kaude Vie et Cigare impor ; 
tés de premier choix.

Jugez par vons-méme en venant

PARIS
I ENOLieH 'SPOKEN

PARIS,m. a»
ELUIPTES - TKI.KUHAPHE " DK PKKMlKltK QL'iLITKfaire |
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Le “ Sardinia 
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Halifax 31- 
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Washington 
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A TRAVERS L’EUROPE
Lady Bnchan

On annonce la mort, en Angleterre, à 
l'âge de quatre-vingt-onze ans. de la 
veuve sir John Buchan. Lady Buchan 
était la tille de M. Wilhs, gouverneur de 
Sainte-Hélène, lors de l'arrivée de l'em
pereur Napoléon 1er dans cette Ue.

L'empereur l’avait prise 
fection, et lorsque 
Hudson Lowe, était sur le point de quit
ter File, Napoléon lui disait : “ Vous voilà 
donc contente de revenir en Angleterre 1 ” 
A quoi la jeune tille répondit "Mais non, 
eire, je suis triste de voua quitter.'

Le “ Monde *’ de l*ari*

La plupart des journaux de Parie ont 
annoncé les changements qui viennent d'a
voir lieu dans la direction et la redaction 
du Monde. Voici ce que nous lisons à ce 
propos dans Y Univers

grande af- 
pere, remplacé par

La société a laquelle M. F. Lev 
cédé la direction du journal le Monde, et 
oui disparait après plusieurs années d'ef 
forts et de bon combat, avait surtout pour 
représentants Mgr d’HuIst, MM. Chesne 
long, keller et Bandon, membres du coml 
lé-directeur, et M. A. rte Cl 
eu chef.

aye. rédacteur

ec de tels appuis, sous un tel patro 
, le Monde devait rester ce qu’il avaif 

toujours été : un serviteur dévoue des in
térêts religieux ; il devait, en outre, défen 
dre avec grand zèle la cause royaliste. On 
sait qu’il n'a jamais manque sous ce don 
ble rapport a ce qu’on attendait de lui. 
M. le baron de Claye y a largement contri 
bué, car, nouveau veau dans la presse, il y 
a prie vite un rang distingué.

M. F. Levé, en rentrant chez lui. n'aura 
pas à Innover. Il retrouvera les traditions 
qui ont fait du Monde un dea organes les 
plue notable# et les plus fermes «les prin
cipes et des Intérêts que tout catholique 

jit défendre énergiquement.. Ces tradi- 
ïne, qu'il a eu maintenir une premiere 

fols avec talent et dévouement. Il les main 
tiendra, nul n’en peut douter. Jusqu’au

do
tio

***

1^» œuvre# de Victor Hugo

Il y a eu quatre ans le 22 du mois coff
rant que mourut Victor Hugo.

Ce jour IA, nous apprend Pariai», par 
les soins pieux de ses tunis A. Vacquerie 
H Paul Meurice a paru le quatrième ou
vrage posthume du maître Toute lu lyre. 
Il paraîtra prochainement uu nouveau 
lurne, de théâtre celui-là.

Or, ce volume, entre autres choses,cou 
tiendra cette fameuse pièce des Jumeaux, 
commencée dans l’exil, à (luemesey, dont 
le maître avait écrit un pou plus de deux 
actes et dont on croyait le manuscrit pet 
du. On l'a retrouvé dans un placard nous 
le titre du Comte. Jean !

Il en sera de même d’un ouvrage do 
critique qui fut composé Place Royale, 
c'est-à-dire avant. 1848.

Combien doit avoir encore de volume» 
l’œuvre de Victor Hugo / Sans compter 
la Correspondance, dont MM. Meurice et 
Vacquerie sont résolus à ne donner que 
la fleur, on peut évaluer ii ai* lo nombre 
«lea volumes a paraître. Deux pour Toute 
la lyre ; un pour 1 ’(Euvre critique : un 
pour lee Jumeau . un pour un ouvrage 
faiaant suite a l’un «le se# plus célèbres, 
maie, au sujet duquel lo chroniqueur a 
promis d’être discret : un, enfin, pour 
Océan.

#*#

Marine militaire de l’Italie 

On suit généralement : que depuis une 
quinzaine d'année», l’Italie fait de grands 
sacrifices pour la création «l une puissante 
Hutte «le combat. Noua en doiinerona 
une idée e» «lisant que lea Chambres ont 
voté en 1877 un crédit extraordinaire? de 
fK) millions qui s’est trouvé épuisé on 
1884 : on en a accordé un nouveau de 12 
millions et demi pour loa deux exercices 
188ô et 1884Î ; et enfin au nuna «lo mars 
1887, un nouveau budget extraordinaire, 
toujours pour constructions vient d'être 
accordé ; il s’élève à la somme de 7*> mil 
bons à répartir sur 10 exercices.

Pour la seule année de 1887, les fonds, 
accordés uour constructions neuves, tant, 
en crédits ordinaires qu extravnlinaires, 
forment un total de 28 miliums 
budget de 100 millions : ils en sont le„ 
28 OjO. En France, 
million», un en a 32 pour lea construc
tion» neuve», soit 17, 8 0|0,

Nous allons examiner rapidement quel 
a été, pour l’Italie, le résultat de 
criheea imposés à la nation. Noua lais
serons de côté, comme étant à ueu près 
■ans x'aleur militaire actuellement, lea na
vires de combat antérieurs à 1872, et 
nous ne mentionnerons dans cet expos-- 
que les cuirassés comme les plus propres 
à donner la mesure de la puissance mari 
time d'une nation.

De l’ancienne flotte, il ne reste comme 
ayant encore quel«iue valeur militaire «pie 
lee deux cuirassés en bois, le “ Palestre 
et le “ Principe Amedeo, ‘ et dont l'exis
tence pourrait se prolonger encore deux 
ou trois ans.

Noua arrivons ensuite à la nouvelle 
flotte caractérisée par un armement prin
cipal de 4 canon» de 100 â 110 tonnes pla
cés dans deux tourelles, protégées par un 
réduit cuirassé, et par des déplacements 
considérables.

Viennent ensuite Y Italia et le Ltpanto, 
plus puissante et conçus dans un système 
différent. Le cuirassement «les flanca est. 
abandonné ; leur protection est toute à 
l’intérieur ; mais le réduit et lea tourelles 
sont plue fortement blindés. Cea tourelles 
ne sont plus fermées : ce sont les canons 
qui tournent. Le déplacement est porté 
à 13,800 tonneaux. Les machines sont 
faites pour développer 18,000 chevaux et 
donner au navire une vitesse de 18 
nœuds. 11 y a eu un peu de déception de 
ce côté ; la vitesse a été de 17 nœuds

Nous c«mstatona ensuite quelques pas 
en arrière ; on revient à un d«‘placement 
de 11,000 tonnes, encore supérieur d'ail- 
leurs aux plua grande outrasses français ; 
la flottaison est protégée sur la moitié de 
la longueur ; mai» la machine n’est plus 
que de 10,000 chevaux ; la viteeee espé
rée, 16 nœuds. Ce sont lee troia cuirassés 
“ Andrea Dorio," " Franceses ’Moroeini.” 
“ Ruggiero di Lnucia. " lia ont été com
mencés en 1883, et ne sont pas terminée

budget «le 181
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